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S. Exc. Mgr Georges Cabana promu 


archevêque coadjuteur de Sherbrooke 


Il continuera d'administrer l'archidiocèse de St-Boni- ” 
face jusqu'à ce que le Saint-Siège lui nomme un 
successeur. 

OTTAWA, U.P 
que titulaire d’'Anchi: 

1941, devient 

future succession. L 

brooke est âgé de 58 ans et est né à Granby, 

tobre 18294 2 


S. Exec, Mgr G. Cabana, archevé- 
et coadjuteur de St-Boniface depuis 
1e coadjuteur de Sherbrooke, avec 
ivel archevêque coadjuteur de Sher- 
dans le diocèse de 


110 
archevéqi 


e no 


ne 


St-Hyacint 


La 1 e à éu ce K  Cairt Siège vicaire äpostoli- 
per Exc. ” , s sax que de Uganda, le 15 janvier 
Anton élégué ar iue au | ,947 

Canad: ; 

Mer Cabana d ‘ Au sacre de son frère 
Dex Comme son frère, le nouvel 
Honfface jus s évéque des noirs recevait la plé 

4 le ’ nit iu sacerdoce en la cathé 

PR | e de St-Hyacinthe, en la fé 
se ru e 30 LT »4 F aint Joseph e 19 mars 
Mer Tid 1947. Toutef L le bon- 
s cat mr H - eur de recevoir la \sécration 
même lernr a Ex Mer 'êt pale les mains de son frè- 
Rosa Brode évéque 'A-|re. S. Exec. Mgr Georges Cabana, 
exandria archevêque coadjute de 

L, 7 E St-Boniface 
Desran! est membre d’une Le nouvel chevêque coadju- 
e famille canadienne-frança ie | teur de Sherbrboke avait été or- 
Granby qui a donné un autre de | donné prêtre, le 28 juillet 1918 
ser fils à l'épiscopat, S. Exec. Mgr! 

Louis-Soseph Cabana, vicaire a . . 
mr Les Chinoi 


fidèles à 


liques de Rome abou 


| 

| MACAO — Quelque 3,50 
toujours bien haut en Chine 
catholicisme allumé pour la p 
par les compagnons de Marc 
Des rapports qui percent fina 


que, pour 
depuis deux ans, 


révélent 


fois 


la prermuere 
les commu- 


nistes chinois se sont tout simple- 
ment embourbés dans leurs ef- 
forts pour transformer l'Eglise 


catholique en Chine en une société | 
politico-religieuse à la remorque 
de Pékin 


L'un des résultats de l'attitude 


2: « | pri holiques chinois 
8. Exe. Mgr G. Caban prise par les éatholiqu $ 
lions id est que l'Eglise catholique ‘“indé- 
postolique de l'Uganda et mem- | pendante” communiste, qui cher- 


bre de la congrégation des Pères | che, entre autres choses, à se dé- 
Blancs, missionnaires d’Afrique.|tacher du Pape, reste moribonde. 
Ce dernier est né à Granby en! Les missionnaires liquidés 


Il a été élevé au rang d'’arche- 
vêque titulaire d'Anchialo et! 
coadjuteur de St-B:niface avec! 
future suctession, le 24 mai 1941, 
Il était sacré, le 30 juin suivant, 
alors que venaient e se terminer 
les grandes manifestations eu- 


charistiques du congrès de Drum- 
mondville 
La première fois au C 


Au sacre de S. Exec. Mgr Geor- 
ges Cabana, le 30 juin 1941, lesk 
évéques co-consécrateurs avaient 


été LL. EE. NN. SS. Phil ippe Des- 


ranleau, alors évêque de Sher- 
brooke, et Arthur Douville, €ké- 
que de St-Hyacintïe. Jamais äu 
Canada avait été témoin de! 
la cérémonie d'un double sacre. | 
Ce ne fut cependant pas la der- 

re fois, puisque quinze mois 
plus tard, le 8 septembre 1942, 
LL. EE. NN. SS. Norbert Robi- 
chaud, archevêque de Moncton, 
et Camille Leblanc, évêque de 
Bathur au Nouveau-Brunswick, 
étaient sacrés par S. Exec. Mer 


lidebrando Antoniutti, délégué a- 
postolique au Canada, en la ca- 
thédrale de Notre-Dame de l’As- 
somption, à Moncton. 


s restent 
l'Eglise 


tissent à un fiasco. 


0,000 catholiques maintiennent | 

communiste le flambeau du 
remière fois, selon la tradition, | 
> Polo, il y a près de 700 ans. 


lement le ‘‘rideau de bambou” | 


x— 


ccessives de 
lise 


persécution contre 


aimez tellement la 
lui dit-on, nous al- 


vous 
sécution, 


per 
lons vous obliger.” 

On le plaça dans les fers et on 

| lui ordonna de récrire son histoi- 


ce fut une répé- 
des persécu- 


| re. Chaque fois, 
tition de l'histoire 
| tions 
Autre exemple de fidélité 
Un autre membre du clergé 
chinois, M. l'abbé Beda Chang, 


Sorbonne, en France, et qui était 


1896 et il était ordonné prêtre! Tout cela s'est avéré un dur 
à Montréal, le 24 juin 1934 Mgr choc pour les rouges, particuliè- | tenu en haute estime par les ca- 
Joseph Cabana était nommé par | rement après qu'ils eurent réussi | tholiques de Shanghaï, fut solli- 
a ———— ——| à abattre en majeure partie ce!cité pour occuper le plus haut 
à [a ils croyaient être les princi-| poste au sein de l’église “indépen- 
Le Vatican proteste |paux appuis de l'Eglise catholi-| dante”. 
auprès de Belgrade que en Chine: le clergé et les or- Les communistes réussirent à 
l res religieux étrangers, grâce à | le jeter en priscn. Ils étaient con- 
CITE DU VATICAN —— Un por-| des arrestations arbitraires, à| vaincus que s'ils pouvaient le 
te-parole du Vatican a fait sa-|l'emprisonnement et à la dépor-|“convertir”, leur bataille était à 
voir que le Saint-Siège a protes- | tation. moitié gagnée. Mais il mourut a- 
té formellement auprès du gou-| Des missionnaires catholiques | près quelques mois passés dans 
ernemênt yougoslave au sujet | racontent le fait suivant concer-|les geôles et les communistes le 
de la récente attaque contre Mgr | nant un prêtre chinois actuelle- | qualifièrent de ‘“réactionnaire im- 
Anton Vovk, administrateur ca-!| ment en prison dans l’intérieur | pénitent”. Sa pierre tombale dans 
tholique des affaires slovène dela Chine. Ses gardiens lui or-|un enclos situé en dehors de la 
Le prélat a été ba le 20!donnèrent, après son arrestation, | ville ne porte aucune mention 
invie par une foule de que d'écrire son “histoire”. Il s'exé-|de son nom, mais un admirateur 
ue 150 personnes à la gare dé uta. Son histoire débutait par!y a écrit récemment à la craie 
Novo Mest alor a ren-|le naissance du Christ et se con-| ces mots “Vivo Christo Rey’ 
dait à un office rel'gi: t nuait_ avec l'histoire des vagues “Vive le Christ, Roi!” 


Le congrès de langue française 


promet d'être un grand succès 


Nombre de pays seront représentés à ces assises inoubliables. Les groupes fran- 


cais du Canada invités à y participer. 


QUEBEC — Les assises que le Comité permanent de 1 
Trois-Rivières et St-Hyacinthe, auront 


du 18 au 25 juin de cette année à Québec, Montréal, 
été soigneusement préparées par quelque cinquante comités 
les groupes français d'Amérique du Nord. Tous les diocèse 
du Canada et plusieurs Etats américains sont organisés ou s 
créer l'atmosphère requise à l'examen de l'héritage culturel « 


a Survivance française tiendra 


régionaux formés parmi tous 
s du Québec, chaque province 
‘organisent présentement pour 
que l'élément français a le de- 


Les efforts des communistes pour détacher les catho- | culeuse à chacune des jumelles 


S. Exec. Mgr John pren 


ionne lors de leur passa 
| d'hiver. À représente, de gauche à droite: Cécile, 


Emilie. ( NC 


L'entreprise ne doit pas être un simple 
moyen de gain, affirme le Très Saint-Père 


“On a passé sous silence l'idée de l'ordre corporatif professionnel que renfermait nombre de lois. Seulement à ce 


" 


‘Quadragesimo Anno'. 


VATICAN — Dans le discours qu'il a prononcé en recevant les membres du conseil lou blessés depuis 
national de l’Union chrétienne des Cadres, à l'occasion du cinquième anniversaire de la | Ja guerre de Corée 
constitution de cet organisme, le pape a relevé tout d'abord que l’entreprise n'est pas et| 
‘un simple moyen de gagner sa vie, de main- 


ne doit pas être pour les dirigeants chrétiens ‘ 
tenir la légitimité et la dignité de son état, l'indépendance de 


Dans la conception chrétienne, l’entreprise est quelque chose de plus qu'un facteur 
qui a reçu son éducation à la| important de la vie économique, sréemé chose de plus qu’un simple apport à la cause de 


la justice sociale car,@dit en” 
substance le Saint-Père, cela ne |mais qui les exeluent simplement, 
suffirait pas à établir l'ordre com-|et j] rappelle que dans des dis- 
plet, étant donné que l’ordre n’est |cours prononcés en 1949 et en 
itel que s’il règne dans toute la vie | 1950 il s’est opposé à ces tendan- | 
et toute l’activité matérielle, éco- |ces, “non pas pour favoriser les 
nomique, sociale et surtout chré-|intérêts matériels d'un groupe 
tienne hors de laquelle l'homme |bjutôt que d'un autre, mais pour 
|reste toujours inachevé. assurer la sincérité et la tranquii- 
Cet ordre ne pourra être réa- |lité de conscience à tous ceux 


one: n ar étapes, mais le Sou- |auxquels ces problèmes se rappor- 
ontife affirme que si tent’, 
Les entreprises effectivement Le principe de l’ordre 


pénétrées du sens humain se 
multiplient, si elles deviennent 
comme autant de familles et 
s'unissent entre elles, elles for- 
meront ensemble une société 
forte et heureuse n 


“La grande misère de 


corporatif professionnel 
Pie XII relève en outre que 
les paroles de son prédécesseur, 
Pie XI, à ce sujet, et tout spé- 
cialement l’encyclique ‘“Quadra- 
gesimo Anno” ont été dénatu- 
rées, On à passé en effet plus 


l'ordre so- 


cial, a ajouté le pape, est qu’il} ou moins sous silence l'idée de 
n'est ni profondément chrétien, | l’ordre corporatif professionnel 
ni réellement humain, mais uni-| que renfermait ce document. 


quement technique et économi- 
que et qu'il ne repose pas sur ce 
qui devrait être sa base et le fon- 
dement solide de son unité.” 


“Ceux qui, poursuit le pape, 
s'apprêtent à traiter des problè- 
mes de la réforme de la struc- 
ture de l’entreprise sans tenir 
compte que toute entreprise 
particulière est de par son but 
liée à l'ensemble de l’économie 
nationale, courent le risque de 
poser des prémisses fausses et 
erronées au dommage de l’ordre 
économique et social tout en- 
tier”, 

Après avoir rappelé que son 
prédécesseur était oppôsé: à tout 
ce qui pouvait “mener vers les 
|formes d'une responsabilité col- 
lective anonyme’, Pie XII con- 
Iclut en disant: ‘‘Vous vous êtes 


La question de la réforme 


Pie XII a ensuite loué les diri- 
geants chrétiens de travailler à 
la transformation de la masse en 
vue de faire en sorte qu'elle ne 
soit pas inerte et à la merci des 
“agitateurs intéressés”, mais qu'el- 
le soit peu à peu une société dont 
les membres “distincts entre eux | 
constituent, chacun suivant ses 
fonctions, l'unité d'un seul corps”. 
Abordant enfin la question de la 
réforme de la structure de l’en- 


voir d'enrichir et de perpétuer au Nouveau Monde. Au surplus, la France d'Europe et 

nombre de pays latins « r À, np R. 

Belg que lation o ira largement ‘tre progrès moral et intellectuel 
nie, Ha es, sa Sa de prom ns |sur Le canadien et américain. 
eme ( somptueux sal aux Que lques-unes des _manifesta- 

tue 1 s venus de partout. Des |tions profanes et ligieuses à | 
xique pré d'étude et de forum, des  Q iébec mêt seront particuliè- 
des mar storiques s,  rement ssionnantes Par 
cau ue irs d'acadér exemple verture du congrès 

Quet ] f V linguistes, au Colisée de l'Exposition Provin- 

n'a arellle Ccasion e ale, la première messe à Notre- 

if D Dame des Victoires, la pontificale | 

je D f l S. Exc, Mgr Maurice Roy, ar- 
é Law « : ] éception des con- | 

brera à »xe son center € Han le lieutenant-gou- | 


Les loteries demeurent 
PRET en Australie 
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vulonge, la 
onaie au 


les franco-améri- 
ilés historiques des 
n-Baptiste et celui 
St-Michel 
aux des eleves 


a 


Québec, 
et 


ntreal 


utres even 


LA de tailier 
‘ à mptueusement le 
sié C ès de la Langue 
PE 1029 


DESILETS, 


re-ad)oint 


se 


{treprise, le Saint-Père note les |engagés dans la seule voie sûre, 
tendances de ceux qui n'appli- [celle qui tend à animer Jes rap- 
quent pas les normes du droit na- | ports personnels par un esprit de 
turel aux conditions actuelles, fraternité chr étienne la voie qui 
Le roi George VI est mort mer me son père d'une loyauté cana- 
credi matin, à Sandringhom, lieu dienne qui dépasse les limites du 
de sa naissance. || avoit 56 ans devoir et revêt une ardeur que bien 
‘Héros du devoir d'Etat”, comme des chets d'Etat, choisis au scrutin 
l'oppelait Omer Héroux dans une populaire, pourraient lui envier 
phrase heureuse, George YI s'était Nous: lo :connolsons. 'en.'effet. 
donné totalement aux exigences de pour l'avoir eue parmi nous pen- 
la couronne depuis 1936 quand : D RS de 
dont un mois NOUS avons vue 
l'abdication de son frère, Edward, s'initier à son rôle, révéler, sous la 


l'ex- | 


l'arracha à sa paisible vie familiale 


ression d'un progromme très exi- 
et lui imposa cette charge double- Fra prog 


| | geont, ses qualités vraiment roya- 
sencée Upser-y > Fchandige ha versenuller Ans les: son courage, sa dignité, sa 
me ae re + < et 08:20 nas simplicité, son bi inguisme, son es- 
utôt m 
s En A y - ù douleur que l'on prit familial, sa piété 
ressent à la mort'd'un souverain La reine Elizabeth assume la 
un sentiment de perte personnelle couronne ancestrale au milieu 
touchera le coeur du peuple cana- d'une période h storique qui voit 
dien qui à admiré chez cet homme élaboration _d une nouvelle syn- 
la dignité simple, la foi en Dieu, thèse entre l'autorité et la volonté 
la vie domestique prudente et joy- populaire, entre entreprise privée 
euse, le courage et l'attachement à €! le bien-être général, entre la 
ses sujets. Un tel chef d'Etat, dé- mère-patrie et les Dominions. La 
voué à tout ce qui est honoroble préservation ces valeurs si pénible- 
selon l'esprit humain et à tout ce ment acquises dans le paisé et 
qui peut donner plus de paix au l'intégration de bienfaits apportés 
monde en ces temps modernes por les courants contemporains im- 
laisse un vide regrettable dans le posent aux souverains d'aujour 
milieux politiques et surtout dons d'hui des tâches délicates et de 
e coeur des ns qui, respec- ngue portée 
tueusement aimaient Nous prier f r que eine 
Vive la reine . . Elizobeth il de Dieu, puis 
La princesse Elizobeth, qui de- se porter avec sagesse le fardeau 
vient la reine Elizabeth, jouira com- que lui impose sa destinée 


Exigez des formules françaises pour votre rapport d'Impôt sur le revenu 


Murray, archevêque de St-Paul, Minn., présente une médaille mira- 
e dans sa ville a 
arie, Son Excellence, Yvonne, Annette et 


M. V. Massey entrerait 
‘en fonctions le 28 février 


Il prêterait serment avant de présider l'ouverture de 
la session. 


| OTTAWA — D'informateurs bien renseignés on apprend 
| que le très hon. Vincent Massey présidera tout probablement 
| l'ouverture de la session parlementaire le 28 février, soit 
quelques heures, peut-être même quelques minutes apres 
qu'il aura prêté serment comme gouverneur général du 
Canada. Pemaeenmmenammne 
Le cabinet fédéral s’est réuni moment les Chambres étaient dé 
là ce sujet et cette double cérémo- | jà en s4 
nie fait l'objet d'une étude minu- | dy est au cours d'un congé pa 
tieuse. On s'attend sous peu à une | mentaire que le vicomte a 
décision qui fixera l'horaire de der a prêté serment en 14 
ces deux événements Le comte ne et le + 
Actuellement, on étudie la pos- comte Alex nt prêté set 
[sièiité de combiner les deux cé- ment au Sénat qui représer 
[rémonies, pour la première fois |tait le début d'une nouvelle tra 
| depuis la confédération. 11 y aà,|dition. Auparavant, a dit 1 
|toutefois, certains obstacles à ce | cialiste les gouverneurs g 
|projet : prêtaient ment au port d'a 
| Un autre projet voudrait que | vée, soit à Ha x ou à Québex 
M. Massey prêtât serment dans A e « 
{la matinée et qu'il présidât l’ou- PPT 
M. Harold Ickes décédée 


verture de 
|midi. 
A tout événement, tout indi- 


la session dans l'après- | M N " 
récemment à Washington 


 — maintenant que le nouveau W ASHING” T )N M Harold 
tiulaire enrtera en fonctions le |L- 1Ckes, une des plus pittoresques 
28 février au cours d'une céré- | Personnalite politiques de xd 
monie publique solennelle, au rinistration Roosevelt, est mort 

Agé de 77 ans, M, Ickes a suc 


cours de laquejle le juge en 


chef du Canada, le très hon,. combe à l'hôpital, où on le traitait 

Thibaudeau Rinfret, en sa qua- | POurT Larthrite 

lité d'administrateur ou de gou- .Il avait été secrétaire à l'Inté 

verneur général intérimaire, |rieur de 1932 à 1946; durant les 

recevra le serment de M. Mas- |4nne6es de dépression, il avait oc- 
| sey au Sénat. cupé le poste de directeur des tra 


vaux publics du gouvernement a- 
mericain. 


Aditis au Serréou 


Retour prochain 
| M. Massey doit revenir d'An- 
Igleterre bientôt et se- rendre à 
son domicile de Port Hope, Ont. 
Les autorités parlementaires | 
|disent qu'il n'est jamais arrivé 
[qu'un gouverneur général fût | 
|assermenté et qu'il presidât à l'ou- 
|verture d'une session le même 
de 
Une situation assez analogue 
|s'est présentée en 1940 lorsque le | 
lcomte d'Athlone fut assermenté 
et, peu après, le même jour, donna 
la sanction royale à un certain 


l'occasion du carnaval 


1516 Canadiens tués 


OTTAWA — Le 94ème rap- 
port officiel venant de Corée, 
nous aprrend que parmi les sol- 
dats blessés au front, se trouve 
de sergent Jean-Gérard Ostiguy, 
de Granby, appartenant au 2e- 
me bataillon du Royal 22e ré- 
giment, I1 est l'époux de Mme 
Marie-Jeanne Ostiguy, domici- 
liée à 1956, chemin Chambly, 
Ville Jacques-Cartier, P. La 
nouvelle liste élève jusqu’à 516 
le nombre des hommes blessés | Trudel, à été présenté et admis 
à l’action, On compte environ |au Barreau par le président de la 
60 soldats, immobilisés à la sui- | Société de Droit du Manitoba, M. 
te de blessures reçues au champ Frank R. Evans, C.R. Le serment 
d'honneur, et 119 hommes bles- | d'office a été administré par M. 


sa personne et de sa famille”, 


Ni 


4 


du 


la Cour 


dernier, à 
| Banc du Roi présidée par S. H. le 
|juge Ralph Maybank, M. Robert 


ee 
lonne largement le plan de l'en- | Mardi 
| treprise. Cette intention de votre 
part vous rendra assez habiles et 
ingénieux pour faire en sorte que 
la dignité personnelle du travail- 
leur, loin de s’égarer dans l'orga- 
énérale de l’entreprise 
-<i à un plus haut de- 


| nisation 
|porte ce 


ife- 


est praticable partout et qui : 
| 


|gré de rendement non pas seule-| sés et tués à la suite d'accidents, |G. P. R. Tallin, C.R., doyen de 
|ment sur le plan matériel mais| Quatre hommes manquent à |l'Ecole de Droit, Le nouvel avocat 
surtout et avant tout en lui pro-| l'appel. L'un d'eux a été re- lest le fils du docteur et de Mme 
Icurant les valeurs d'une vraie! porté comme étant prisonnier |Jean-J. Trudel et fait partie du 
| communauté” des Chinois communistes. bureau légal Daryl R. C hapman. 


L'utilitarisme menace nos deux cultures 
canadiennes, déclare le principal de McGill 


“Il faut mettre l'accent sur la morale religieuse et la formation du céractère ... 
Les deux cultures doivent s'aider réciproquement." ” 


MONTREAL — Les deux principales cultures distinctives du Canada sont menacées 
de destruction par une troisième — l'utilitarisme, tel que reflété dans la poussée cana- 
| dienne vers la croissance et le développement économique — a déclaré M. Cyril James, 
| principal et vice-chancelier de l'Université McGill, au cours d'une conférence qu'il a pro- 
|noncéé devant les membres de la St. James Literary Society. M. James a souligné que 
la théorie “du plaisir et de la douleur’ de Jeremy Bentham qu'il a die comme l’arith- 


métique du bonheur, a contribué à miner le christianisme en Europe et est susceptible de 
produire les mêmes effets néfas-%— ———— — X- - —- 
“anada ! : : | 
tes au Canada son passé agraire | me de s'infiltrer chez. nous et 
! ‘anne » lus x ] bn ‘à ‘user I res 
Christianisme thoriste et | L'accent de plus en plus pro | d'ac cuser progrès j 

A |noncé mis au Canada sur le dé-| Ce progrès ne peut être en- 

protestantisme ‘ e ' | _ . 7 ; « 
f : veloppement industriel et l'exploi-| rayé, a-t-il précisé, qu'en re- 
Le conférencier a décrit les|tation des ressources naturelles, et! mettant l'accent sur la morale 
deux comme étant le christianis- l'importance’ de moins en moins! religieuse et la formation du 
me thomiste dans le Québec et| considérable donnée à la morale| caractère et en soulignant moins 
le protestantisme dans les autres |religieuse et à la formation du l'importance de la production 


provinces. (Suite 

Il a défini la culture comme 
un ensemble d'éléments com- 
prenant la religion, “les coutu- 
mes et la philosophie”, ajoutant 
que les expressions employées 
en chaque cas doivent être con- 
sidérées comme des étiquettes 
(labels) et non comme des ter- 
mes précis. 


caractère, ont permis à  « ‘utilitaris- à ja dei uxième 


page) 


Les Etats-Unis fourniront 
60 pour-cent des vaisseaux 


Les Britanniques composeront 30 p.-c. de la flotte 


fait 


M. James a remonter la y ñ . 
filiation de l’utilitarisme à “la alliée de l'Atlantique. 
machine à vapeur du brillant in- 

. r ser 
génieur écossais, James Watt, et WASHINGTON —- L'amiral Lynde D. MceCormick a dit 
à Ja mathématique du bonheur! AE st 0 FE 
du-non moins brillant anglais, Je- | GU€ les Etats-Unis fourniront environ 60 pour-cent des na- 
ermy Bantham”, vires de guerre de son nouveau commandement allié de 
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GMC pour '52 offre le plus beau choix de 
modèles-.depuis le sedan de livraison, dans 
le domaine de service léger, jusqu'aux 
robustes modèles sûrs de grand rendement 
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À travers les centres de la Saskatchewan 


Jubilé d'argent de M. et Mme 
J.-B. Tremel, de Peterson 


Lac Pelietier 


Saint-Hubert 


Baptéme 


Meskanaw 


FaHHIen 


Nais 


Deces 


Va-et-vient 
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it c n ou «à l'e tranger., 
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1 peuple heureux Nous Ignorons 
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s, Diten 


M. et Mme Frank Jordans 
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sû amie” 


ère, car 
ne des nations les plus 
1 siec le nous n avons 


r notre lerriloire 


rreur des 


bom Les, 


metier utila 


vêtus, 
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Mme Joseph Moreau, de Bellegarde, 
est décédée le jeudi 17 janvier 


C'est si facile de faire 
du thé délicieux avec les 


SACS DE THÉ 


= 'SALADA 


Va-et-vient 


Jubilé d'argent de M. et Mme 


Henri Quessy, de Léoville 


Remerciements 


Baptemes 


Anniversaire de mariage 


M. J. Desautels décédé à 
Willow-Bunch le 30 janvier 


Va-et-vient 
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a 4 t Va-et-vient 


Va-et-vient 


Va-et-vient 
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Tisdale 


Robert-E. Gobeil, B. Com 


Ste 2, 321 
Saskatoon 


2\eme rue est 


Dr René-Marcel Boulya 
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Bu Suite J01-1 Canada Bidg 
Prince-Albert 15k 
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y Bureau: 4510 Résidence: 434 
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Dr E.-J. GAUDET 
B.A., D.D.S 
Chirurgien 


DENTISTE 
Téléphone: 4202 
Pharmacie Duncan 


Avenue Centrale 


PRINCE-ALBERT, 5ASK, 


Téléphone: 2155 


H.-J. Coutu, C.R. 
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LIONEL LOISELLE 


PRUD'HOMME, SASKATCHEWAN 
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Impôt sur le revenu 


re P {| 
Demandez des formules francaises 
Ecrivez en français 
Exigez qu'on vous réponde en français 


Aidez exigeant discretement mois || 


energiquement 
{ ChraAm Of 


OMATO 


Assistance nombreuse à la soirée 2: | [18 D D | 
sociale du club canadien-français | RE à EUR | 


20 21 22 


furent 27 8 29 
£ 
CET nses 
MM 
( e Lé 
Ross ” insonneault épouse 
‘ ! D 
4 es MI R. s 
e E. Bom- € chwab à à Gravelbourg 
GÉAVELBOURGE Le n ct Après la cérémor une © 
on 30 janvi en | ath taine d'invités 6 ent chez 
G urg, M é À. Mo: M. Gérard Bourse Re 
| le è Deênissa 16 le G aric 
P M ; 1 Sch h 4 1 6 mu 
me Art A, } M Ï 
\ C.B Ù 1x t 
4 F 
Fic ; 
W P £ € £ 
. . . L C marine, ses FT 
Iversaire de mariage ce SE | He Dosnins 1 | 
e e e 1 I 
L L e 
Mme G. Brulé, à Prince-Albert enter ON + , 
et Mme U. brule, à Frince-Alber fu ma- était #a 
\ N idi 2 Ed 1 C M. et Mn J.-B t 
A1 14 s étaient MM. Walte p nt er € C à 
( I 1 demeure de M. et Mme Gaspard La 
{ ) r Pir nr ilt Fat Alta La 7 € 1 
6 € ersaire de mariage I dar nt céré nie Vage tait a 
’ étaient ésent n f L M. I en Bo avec accessoires | C 
{ + A B Mn Ma AN» )n et Mme J.-B. Pinsonneau 
i L et ! 1X r furer f Ste-Anne-de-Beaupré ' Mile H. Lemoine ! hait | résideront à Gravelbourg, à la 
x elle de € 66! do, en 6 6 D ére éqalise de pierre, qui servit ; cuite rt jont x cent )r£ue ferme expérimentale 
nat NL des à ement, avec les mêmes pierres et pourvue ‘des mêmes ornements, elle est o srd'hui la ehopélle: Commén sivé 
\ de x nt à su à : 876. Un incendie la détruisit en 222, mo n réussit à souver la statue "mr V2! récieuses R L4 e. e n] 
Le de eotiques era2r97 ere, basilique fut érigée en 1976. Un incendie 18 détruit on 1922, mais on réumit à sauver 19 à éunion du club français à 
ma A La province de Québec et la. Va-et-vient jue les Révérends Pères | (Toutefois, Eleanor Cherneske: 
t Mer eie si ë : ( Si T M re pet était a seule représentante 1e 
e Révir ‘ fille talent ge ment à notre |] lémie), Le programme cor 
Mme B. S. But- dt ° I ent, M l te tait de quelques morceaux d 
et Mme E] n Bouffara!r leuxième chestt n duo de piano par Ar 
“ le Miles sont allés nts 1 e frança 1 CO Ë Saddlemeyer et Marianne F1 
‘ I r à : A : # g € maine |! More ne tre ne de nos ur v, l'hymne du collège St-Jo 
M £ ! { Qué né + Ê ersitaire que le Dr Came- ph par les gradués de cette ins 
M S et M sr À : erg Wil- ron et M ime Ross, profes- | ti on, et une danse ukrainien 
t q ; 
- Oue - e chez eurs de ! , se rencontraient |; ne présentée par Gerry Jumaga 
p 1 f e r. € dio f: < ers la salle du club Newman!et Eleanor Cherneskey. La soi 
M A q Ê : est al- assister à un programme  rée se terminait avec un peu de 
ga Moltke et Man-| A, Honvel n wn Ç N assez varié, prendre une légère | danse et une collation 
7" : gr 1 De collation, se distraire par quel André LEBLANC 
paru écemment dan 4 voi j esetc rerser ran 7:19 ° 
Veillée sociale effature de M. Omer ! r ques danses et converser en fran 
H - L cuis... St. Thomas More 
C Tout d'abord, le gagnant de 1a e ; 
ù t pp 
ù r ( 4 ‘EUE ! bourse Rhodes de cette année,! @ gagne le trophée 
pes K ' a th PORT . 01 - ’ . 
Ù ere re PP Hd David Mitchell donna une cau-| d'art dramatique 
£ nbres Ê À serie touchante sur André Che- N ka 
= ( nb, Elle La radio en Saskatchewan t ; are A Là k A M : deg 20 nier, un des poètes français, qu'il, Notre collège remporta, pou 
. * E 3 I eux es de askat-|f es q s ont con- Mme Georges B aUS- | admire le plus. Ensuite, Guy Ju-tla deuxième année Consé: utive, 
KV Il s'agit de la radio française, he n (Gravelbourg S - tis pour le t C'est mal patiente à 1 Manko- | neau rendit une délicieuse chan-! une victoire éclatante dans le 
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Lurtie le rt 2 L 4 r p ñ + N mm la: ral » : 1 dd 1 TEL n * 
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RAA tndièh au re, 1 \ j té une & Yon . naron S £ 1X 2 me #20 auchon comme orga- meur,, quelle enseigne!". Moray re actrice, pol L sa tenue du roie 
Bellegar e pe 2 Voici vingt-deux ans, et nos ( mplications à propos des | de St-B € \ niste à l'église Chesney, qui passait une aännée de Rhoda Woolbruck 
pe lecteurs ont connu de nombreux l'ondes à établir pour fo s i M. l'abbé G iot, de Billi-|féérique en France l'an dernier L'attraction principale pour nos 
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 Réviss obtenir du français a la radio. nctionner, d'ici quelques mois ri La soirée fut très plaisante et qui déjà bat son piein 
a res ordre Le travaux avancent pour le "#52 foie 
‘ naturel, réclamé du français t lé] tion de l'Est, | nt anxieux de $e rencontrer à Matin, était M. Reilly, jeune doc- 
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bo» S ? ( M \lex ‘ a PE er 4 A a intage ! ermon, l'on descend dans la 
# Pis , 104 1 ineric com} le là-bas la radio ty À ar 951 . Newman pour le 
KIDNEY L ! 1 age. Or . > et ‘ I + D . Ç ; p t { trois ! déje ry Salamon Chaque demande de changement 
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Les cotheliques seront Les plus dci. 
plimés, Les plus ectits les plus generemwx 
des citoyens, et fs donneront l'anemple 
du courage, de le contience, de l'esprit 


de vacrihics et d'un totel dévouement 
— Mgr DELAY | 
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“Nous avons du cran et le bon Dieu de notre côté . . .” 

Chaque an ; nsidérable de jeunes 1 f 
tirée dans f Tr f ut : ] t« a 
e sigr £ te dever tifs au p t de vue apos que et 
religieux. Au 4 ‘ s t ét en f és dar € ege 
e e ou pa 4 tenu aux ‘ t “ < u 
à d'a { post ju ntinu n aie 
nent : ans le : es cor e. Et 
si lat « mn à su leur inspirer la fla zele, 
il leur sera tout tinuer à faire du bien aut j'eux et 
d'entralner leu pag à faire de mên 

Corr affirmation t certains peuvent dou 
te ou ef du t uivar l'un jeune at autrefois 
membre tre tif de J.0.C ux Etats-Unis. E ‘ essée à ses 
anciens pair f 


Chers amis, 
Comment êtes-vous tous? Vous ne savez pas combien il m'a 


fait plaisir d'entendre parler de vous ainsi que d'apprendre les 
bonnes nouvelles au sujet du mouvement 

Vous me demandez l'histoire de mes expériences dans l'ar- 
mée ,,. Cela prit quelques mois avant que je me sentisse assez 
acclimaté et que je connusse assez de gars pour commencer une 
section. Finalement, un ancien copain et moi-même sommes allés 
voir le chapelain et nous nous sommes mis en marche. 

En dedans d'un mois, nous avions une section qui comptait 
dix chefs. Pendant 13 semaines, nous avons tenu des réunions 
régulierement au camp Cooke. Nous nous réunissions chaque fois 
que nous en avions l'occasion, par exemple à l'entrée du magasin 
du camp militaire, dans le bureau du chapelain, etc. Nous avions 
une réunion régulière de chefs avec la prière, l'enquête sur l'E- 
vangile, le retour sur l'action prise 4 la dernière réunion et l'en- 
quête sociale, Tout marcha bien, Je me servais de l'agenda d'un 
manuel de la J.0.C. que j'adaptais pour la circonstance. 

Nous avons fait porter les enquêtes sur les loisirs, le sexe, 
J'aleoo!, l'ennui, l'aide à donner à ceux qui ont plus de difficultés 
que d'autres à se placer . , . etc, En raison des restrictions de la 
vie militaire, il ne fut pas possible pour chaque chef d'avoir une 
équipe pour lui aider à réaliser son action, mais au moins, chacun 
adoptait une action personnelle, Les chefs eux-mêmes en ont 
grandement profité, 

Nous avons pris le bateau pour le Japon au mois de mars, 
Toute notre section fut désorganisée, Nous avons eu de la misere 
à tenir nos réunions, mais cependant, d'une façon ou d'une autre, 
nous y parvenions, Nous avons des gars, du cran et le bon Dieu 
de notre côté, que nous faut-il de plus? , . .(si ce n'est un peu plus 
de temps libre pour tenir nos réunions!) 

Nous avons un bon nombre de types qui sont intéressés à 
hotre travail et ils sont impatients de s'attaquer aux problèmes 
qui existent. 

Bien à vous dans le Christ-Ouvrier, 
ROBERT. 


La première fois en 400 ans 


Pour la première f en 400 an église catholique a été 
ouverte à Bale, château f6rt de l'église méthodiste en Angleterre. De 
plus, c'est l'unique église dans tout le pays qui soit dédiée à Notre- 

4 


Dame de Fatima. 


L'usine . ,. son diocèse aussi 
Comme signe de son dévouement à la cause ouvriere, S, Exec, 
Mgr Leo Pietsch, auxiliaire à Seckau, en Autriche, à fait placer 
une usine sur ses armoiries épiscopales, 


Un seul reproche 


Le général Douglas McArthur, qui a été relevé de ses fonctions 
au Japon i deux Pères Maristes qu'il n'avait qu'une chose à 
reprocher aux n nnaires catholiques au Japon. C'était de n'y être 
pas assez nombreux! 


Sous les armes’ 

Dans les séminaires et noviciats des Etats-Unis se préparent 
actuellement au sacerdoce 1,632 vétérans de la seconde guerre 
mondiale, Leur rang dans l’armée, l'aviation ou la marine varie 
de simple soldat à celui de lieutenant.colonel, Leur âge: entre 
23 et 40 ans. Parmi eux se trouvent un ancien commandant de 
sous-marin et un ex-chirurgien de l'aviation. 


Vengeance de la grâce 


En 1928, le colonel Mann. après s'être opposé à la candidature 
présidentiel] 1 E. Smith, aux Etats-Unis, pour la seule raison 
que celui-ci était un catholique — comme tant d'autres, s'épou- 
vantait de voir un catholique à la Maison Blanche — fi par 


convertir. 
la doctrine et 1! 
“grand Pêcheur' 


istoire de l'Eglise dans un but polémique, et le 


rit dans son filet d'amour et de vérité P. 
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C'était une vengeance de la grâce. Il s'était mis à étudier | 


G. | 


_de l'esprit ch 


Nombre imposant de 
jeunes gers parmi les 
convertis aux Etats-Unis 


BOSTON — Flus de 80% des 
#1 Conver ‘ ; in s 

à Centre n Catholi 
q crnière etaient 
dan \ La moyenne 
d'âge de t convertis etait 
le 2 le R. P. J. Car- 


Le direct au du Centre 
c é qu t surprenant de 
cor en vigueur exira 
re et alité dynamique 
1 lique fascine et 
ire les jeunes Américains 
r les 421 personnes instruites 
et reçues dans l'Eglise au Centre | 
d'Information à Boston l'an der- 
nie 208 étæient d hommes et 
213 des femmes. Sur ce nombre, 
employés de bu- 
mmes mariées, 33 
lies services ar 


répide 


a recherche de convictions 
ièciare Père Carvlin. 

Les j s en ont eu assez de la 
nouvelle crté” et de auto 
nomie absolue” de l'ind 1. Ils 
nt en quête d'un pr amme re- 


promet la sécurité et 
Tout en se préparant 
vie, ils veulent aus- 
à vivre — sous la 
l'Eglise du Christ 
mais pleine d'espoir et 
mission. 


gieux 
a stabiij 
à gagne 
si apprendre 
direction 

exigeante 

sûre de sa 


leur 


eN 


Le bon exemple 
responsable de la 


conversion d'un marin 


NOUVELLE-ORLEANS Le 
Catholic Maritime News rapporte 
{le rôle joué par le chapelet d'un 


compagnon de vaisseau dans la 
conversion du cuisinier d'un na- 
ire. Bill Thompson, cuisinier en 


sa en revue les événements 
l'avaient amené à embrasser 
catholique: 

a façon de vivre et la bonne 
conduite d'un matelot que j'ai 
rencontré sur u des navires 
m'avaient impr nné profon- 
dément. C'était un bon homme; 
il faisait bien son travail et ne 
{parlait pas beaucoup de religion. 
Quelques-uns d'entre nous cou- 
chaient dans ia même salle. Cha. 
que avant de se mettre au 
Lit, ce type se mettait à genoux 
et récitait son chapelet, sans se 
|soucier de qui se trouvait-là. 
L'exemple de ce marin arimpres- 
{sionna vivement”. 


soir 
soir, 


Thompson eut de la difficulté 
à trouver le femps nécessaire 
|pour wsecevoir des instructions, 


mais entre deux voyages il réus- 
{sit à compléter une série de cours 
dans deux ports différents. Il s’a- 
perçut que les membres de la St- 
| Vincent de Paul venaient inviter 
Îles matelots à assister à la mess 
lu “he dans une chap 
qui se trouvait pres des qua 


Au congrès mondial des laiques 
Les bases doctrinales 
de l'apostolat des laïques 


Mgr Gracias, archevèque de 
Bombay, dans un exposé des 
plus remarqués, a mis l'accent 
sur l'obligation pour chaque 
chrétien d’être apôtre et de rem- 
plir son rôle dans la société mo- 
| derne, 


dima 


“L'apostolat des laïques n'est 
pas un luxe de dévotion ni un tra- 
vail surérogatoire, c'est un devoir 

ui incombe à chacun de nous 
dans la mesure de ses moyens. 
Il y a beaucoup de catholiques 
qui sont sine nent, mais faus- 
|sement convaincus que, non seu- 
[lement il n'y a aucune obligation 
|pour eux à faire de l’apostolat, 
|mais encore que c'est là une af- 
| faire qui ne les concerne pas. On 
|ne dira jamais assez que la parti- 
cipation des laïques à l’apostolat 
ln'est pas une question 
libre choix de chacun, m 
c'est une questi l'ot 
peut choisir 


»n d'< 
n a 


sa forme 


cents 


l’apostolat laïque. Plus fon. 


damental que l'apostol officiel 
et institutionnel et antérieur à lui’ 
est l'apostolat personnel général 
auquel chacun est appelé par le 
fait mé qu'il est chrétien, A- 
vant de recevoir le ‘mandat’ qui, 
dune certaine maniere, insere 
“à ñn der 


nséquence, 


Si l'on nie Dieu, créateur de 
l'homme, comment pourrait- 
on respecter l'homme dont 
toute la dignité vient de Dieu? 

5. Exec, Mgr THEAS. 


chef sur des navires de transport, | 


LA LIBERTE 


ET 


LE 


PATRIOTE 


La bénédiction des skis 


Le R. P. Robert McMahon, d 
des “skieurs”, présente une méde 
présidente d 


e Wheat Ridge, Colo. 
É de S. Bernard à Mile Pat Kelly, 
u club de ski au collège Loretto Heights. S. Bernard est 


le chapelain 


le patron officiel des skieurs. Le R. P. £. A. Leyden (à gauche), cha- 
pelain du collège, a présidé à la cérémonie de bénédiction des skis. 


(NCWC) 


| Q. — Depuis quand existent 


\ 
) Si l'on vous demande ... 
( 
{ 
( 
( 
? 
Statistiques 
R. — Une enquête récente con- 


duite par l'Association des Jeunes | 


|Chrétiens (Y.M.C.A.) aux Etats- 
Unis sur la croyance religieuse 
des fils nés de différents maria- 


ges, révèle des détails intéressants, 

Dans les cas de mariages où les 
deux parties étaient catholiques, 
92 pour-cent des fils étaient des 
pratiquants; dans les cas où les 
|deux parents étaient protestants, 
68 pour-cent de leurs fils prati- 
quaient leur religion. Voici main- 
tenant une révélation remarqua- 
ble: dans les cas de mariages mix- 
tes, c’est-à-dire d’un parent ca- 
tholique et d'un protestant, seule- 


ment 34 pour-cent des fils s'inté- | 


ressaient à une foi ou à l’autre 
Quand des enquêtes exposent 
de tels résultats des mariages 
mixtes, pourquoi douterait-on de 
la sagesse de l'Eglise catholique 
qui montre sévère en ce do- 
maine? D'ailleu plusieurs mi- 
nistres protestants se rapprochent 
de l'attitude de l'Eglise catholi- 
que au sujet des mariages mixtes 
Danger pour la foi 
L'Eglise catholique a, de tou: 
temps, été opposée aux maris 
mixtes. 
n'a cessé de condamner 
on n'a quà se 
breux documents des papes Ur- 
bain VIII, Clément XI, Benoit 
|XIV, Pie 1X, Léon XIII et Pie XI 
pour s'en convaincre 
La raison principale 
condamnation repose 
le danger de perdre. la 
existe pour la partie catho 
et les enfants nes mai 
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De nos jours surtout, elle 
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tout 
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manifeste 
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de ce 
Il arrive fréquemment que | 
tie ri 

haine pour l'Égl 


sa 
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seulement après H 
que par ridicule, mauv 
morale 


la partie ce 

I Le Canon 10 
Code de Droit canonique 
que si le danger de perte d 
est prochain, ces 
même condamnés 


oliq 
60 


au 


e au développement des 


p chrétiens chez nt, à 
moins que cette même l € 
soit fortement contrecarré 
parent catholique, par l'é 
tholique et l'Eglise. Il arriv ] 


que la partie tholiqt 
t que l’autre se remarie a- 
c un non-catholique, élevant ses 
enfants selon sa cr ice 
L'Egl pose d condit 
ires s 
ctent 


par écrit qu'elle n'i 


pas dans la pralique € 
gion de la partie catholique. Les 
deux contractants doivent pro- 
{mettre de faire baptiser rs en- 
fants et de les élever d reli- 
81 anor On 
nt 
ent 


Q. — L'Eglise defend-elle de 
se marier durant l'Avent et le 
Careme? 

R. — 1! 


les Quarante Heures? 


[sR 


en l'honneur de la 


—- Cette dévotion en est el 
sainte Eucha-"* 


tie. Elle se poursuit pendant 40 
heures ‘consécutives, débutant et 
terminant par une messe so- 


lenn 


lle et 


une procession. C'est 


au XVIe siècle, à Milan, que cette 
dévotion apparut pour la premiè- 


(re fois 


Paul III 


Son 


( 


but, selon le pape 
1534-1539) était surtout 


| d'apaiser la colère de Dieu provo- 
|quee par les péchés des chrétiens, 


let de 


contrecarrer 


machina- 


les 


[tions des Turcs qui combattaient 


|1a 


Les 


rendues 


| Quarante 
| populaires 
| saint Philipre de Néri et saint 1- 


chrétienté. 


furent 
par 


Heures 
à Rome 


|gnace. Ces deux saints exigeaient 


l'observance de cette dévotion en | 


rant le c 


| réparation des péchés commis du- 
rnaval, 


famiiie, 


es de ces aven 
temps modernes 
de répétition, l'expres- 


dit-on, devenue bana- 
e le crois pas 
le comportait, quand Péguy 
l’a lancée, une fortc dose de cou- 
rage, d'audace, de persévérance 
et d'espoir, 
Les circonstances où vivons 
l'ont pas vidée de son sens; el 
les l'ont même amplifié. Les diffi 
cultés auxquelles se heurtent ces 
“aventuriers” se sont elles-mêmes 
singulièrement accrues. 
L'âpre combat pour le pain @uo 
l'angoisse, l'insécurité sont 
rs qui pèsent lour- 


nou 


ne 


tidien 


autant de facteu 


dement sur leurs épaules 


e 

On aimerait écrire que l'opinion 
publique leur est favorable et les 
traite en conséquence 

Est-ce le cas? J'ai trop entendu 
de réflexions méchantes à leur 
endroit que je n'ose l'affirmer 

On surprend, parfois, au pas 


TOUS RESPONSABLES 


rétien dans le monde 
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vie, € € 
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bes, su 5 [ 
les allocations fan il 
bénéficiaires 
Mon père et ‘ 
mais reçu de t 
tat pour les € 
13 enfa 
| Je me sens pourtan 
une immense joie, qua 
ce “supplément” mens 
dans l'éscarcelle, touj 
de familles que j'adm 
se 
Trouvent-ils, dans no 
dite de “grande inforn 
pui et compréhension 
leurs angoisses quotidi 
Lisez. On parle des pères et 
nères de famille, C'est 
Pou aconter qu'un 


L'Eglise ne peut être 
neutre devant le mal... 


mal 


Un commentaire deuxième cas, la faiblesse 

du message de Noël du pape |heureusement troo répandue d'un 
par l’“Osservatore Romano” | monde qui aime s'appeler ‘le mon- 

. Îde libre’. Dans l'autr- cas, c'est le 

Dans un comme. a consacre | mai qui s'inspire d'une vision ma 
au message de Noël du pape, F.|térialiste de la vie. Le caractère 
Alessandrini met en évidence, | 4ominant de l'enseigr ent de 
dans l'Osservatore Romano, que |Pije XII réside précisément dans 
[ce message, s'il revendique la |cet humanisme chrétien qui doit 
[neutralité de l'Eelice, ne consti- | Gonner la paix aux hommes et aux 


tue en aucune manière une “ex- 
|hortation à une sorte de fatalisme | 
{qui fait de l'homme ün objet pas- 
|sif de l’histoire”. 

L'auteur explique que si le pa-| 
pe a revendiqué l'indépeñhdance 
[de l'Eglise et la neutralité de cel- 
le-ci, ‘aucune indifférence n'est | 
possible, écrit-il, lorsque la vérité 
et la justice sont violées aussi 
| bien dans la vie des hommes que 
dans la vie des nations”. 

“L'Eglise n'était pas neutre en 
1939 ou en 1941, poursuit-il. Elle | 
ne peut l'être aujourd'hui ni ja- 
mais, devant toutes les violations 
de l'ordre moral, devant l'erreur, | 
{la violence, la suppression de la 
liberté.” M. Federico Alessandri- 
[ni ajoute que l'Eglise défend le 
bien contre le mal, mais il est vain 
de s'attendre à ce qu'Elle ‘épouse 
lune cause temoorel' plutôt qu'u- 
{ne autre. L'Eglise repousse la vio- 
|lence parce qu'elle est injuste, et 
Ile droit à la défense lui-même, 
| pour être légitime, ne doit pas 
| dépasser certaines limites au delà 
! desquelles il y a l'injustice”. 
| L'Eglise défend la liberté de 
l'homme, qui est exposée aujour- 
| d'hui à une double négation. “Les 
luns, conclut-il, oppriment Ja li- 
|berté du dehors au nom d'une | 
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clinent à y renoncer spontané- 
ment, par manque de confiance 
en eux-mêmes, pour un matéria- 
{lisme qui a oublié la force créa- 
Itrice de sprit. C'est, dans le 
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[Chez les grands, il s'agit de situer 
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la véritable amitié étudiante, 
Le problème du travail 

Le travail accompli depuis sep- | 
tembre a aidé les étudiants à réa- | 
liser qu'il existe une spiritualité | 
avail; celui-ci, en effet, est 


du tr | 
le moyen par lequel l'homme et | 
{l'étudiant deviennent cocréateurs | 
let corédempteurs; l'homme se | 
|parfait et parfait la création qui | 
Il'entoure au moyen d'un effort | 
{généreux et intelligent. Les jour- | 
nées d'études avaient à coeur | 
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| pre à amener les étudiants à pren- 
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Si le travail est le moyen de 
ayonner dans le monde étudiant, | 
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soit posé la question suivante: 
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grande efficacité du travail”, Ce | 
fut l'idée maîtresse des journées | 
d'études. 
Le probleme de l'amitie 
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vegarde nécessaire de vertus et 
des qualités familiale trouve 
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La Maison St-Joseph, Otterburne, Man. 
Pensionnat-Ecole Superieure 
| GRADES 8, 9, 10, 11, 12 
| Cours général 
| High 5choo 
du Deportement d'Education et de 
l'Association d'Education du Manitoba 
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surprit ses 
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taculai en bloquant plusieurs 
arrêts iangereux Citons aus 
ique le club du Juniorat ne comp 
tait que sept joueurs el que cette 
partie était leur premiere cette 
année. Ils ont joué avec entrain 
et courage 

Nos ‘’hbenjamins" 

Le soir du même jour, nos "ben 
jar emportérent une deu 
xième victoire consecuiive fu 
es “jeunes” de la paroisse d'Ot- 
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au pour nous assurer une | d'autres pensent qu'il n'y a rien 
avance à faire et se croisent les bras | 
PT ! vain, St-Pierre essaya de Tout de même, s'il est bon de 
Visite de M. Ù Inspecteur »mpter mais nos défenses étaient se limiter, est encore meilleur | 
D iarment |infranchissables et le gardien de | d'agir quand on a donné sa paro 
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d La pre Ecrit-on midi et demi. minuit et |tenue.) 
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ité proure, ou plutôt de la laisser lirrévocablement sur une toile étri- 
écraser. De tout temps, vous avez | quée où les couleurs se fanaient, 
été annihilée Autrefois, par vos | où le vernis s'écaillait. 

compagnons de jeux; aujourd'hui, Mais chaque semaine, au con- 


L ‘par votre mère. Vous ne faites |tact du souffle de jouvence, il 
à demi, elle s'interrogea Pas un geste pour Vous affran- |crevait cette isile et redevenait 
Je lemande, f exem- | chir, Vous semblez vous complai- | vivant. Ah! c'était peu payer ses 
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ec # ez qu'il} heër qui est en jeu’ la production d'un pâtissier voi- 
d ! rt de Florence. interdite tout arrosée de quelques bo 
vité q lép: pile a était maintenant ressaisie 
isement e détourna pour répondr Pour l'instant, Vignal cherchait 
Estelle tête, | voix qui se lait impérative, | des veux les isolés et. à tour de 
} ait que F e disait| bien qu'elle tremblät d'un émoi |;6le, harponnait “hacun d'eux. Les 
FE { n'avait-elle pas | inavoué autres, ceux qui avaient trouvé 
b cette influer à n insu”? | — (C'est possible Mais ce-|yn interlocuteur, n'avaient que 
) N sit découvert |la, mademoiselle Derysse, ne re-| faire de ses encouragements 
pla ve ilphabet qui lui!garde que moi. Que votre juge- - Rémy! Ça biche toujours, ton 
était annexé, elle avait attaché | ment sur mon bonheur soit ou | 4rame-fleuve? Où en es-tu? 
valeur mbolique. C'était | non justifié, je vous prie de m'é- — Au septième acte, maître 
' in sortilège qui mettait | pargner à l'avenir votre compas- | Je viens de terminer la scène où 
lan a vie une apparence de | sion, dont je n'ai que faire, ainsi | mon chanteur nègre est enlevé 


i l'avait-elle fait | que vos conseils 


d'insubordina-| au ciel sur le plateau d'une ba- 


\ et transféré, du volume pour | tion. Et maintenant. rentrons! lance 
\ jeunesse où il gisait oublié, | La descente fut silencieuse. En — Génial! Mais diantre..: je 
n des livres anglais qui|regagnant sa chambre, Estelle sou- | ne vois guère aue le Châtelet! 
nt suivie dans sa nouvelle | pira, découragée. Elle avait pu! bour posséder une machinerie à 
nbre. Et voici que soudain |croire, l'espace d’un instant, qu'un | ]3 hauteur. Sans jeu de mots! Et 


e venait. maladroite, de se dé- | lien nouveau allait être créé en-|je ne sache pas que les drames 


pouille Elle trembla que Flo-|tre Florence et elle | surréaiistes soient de son réperto 
m " + | PTIT v 
ence ne revendiquât là posses- Et voilà que, au lieu de man |?e Tu auras peut-être plus de mal 
n de ce trésor |quer un progrès, l'excursion s'a-|à faire “monter” ta pièce que ton 
Pour ie moment, Mlle d’Arvi- | chevait sur une recrudescence de | nègre 
n paraissait point songer | maientendu {| — Tant pis! Je n'écris pas pour 


mes contemporains. La postérité 


me rendra justice. 


Elle pours t son “mea culpa” 
ne voix blanche 


CHAPITRE VII 


— J'aurais dû me taire! J'é-| Comme chaque vendredi, l'ate-| — Bravo! Ça me plait, sacre- 
( affiliée. J'avais prêté|ljer du peintre Verrfial connais- | bleu! un jeune qui n’est pas arri 
ment du clan, juré de ne sait, ce soir-là, le branle-bas des| viste. Va te rafraïichir; j'ai un 
en révéler, jama des secrets ! réceptions. Mais il était encoré| petit mousseux particulièrement | de spéc 
| 


quels on me mettait en|tôt. et les invités 


s ne comptaient 
on Dieu! que penserait| guère plus d’une 


: quinzaine, Le!ments de l'imaginative. Haha. 
aujourd'hui, s'il sa-| spectacle, néanmoins, était déjà | Et toi, Henry! Pourquoi cet a 
je l'ai trahi! I1 me mé- | cocasse, car deux femmes en vé-| préoccupé? Un nouveau septuor 
it, il me croirait incapable | tements masculins, sans paraitre | en gestation? 
de garder un secret. Et pour-| nullement génées, en côtoyaient| — Hélas! 
tant k une troisième revêtue d’une ro- | Prosaïque. Des démêlés avec mon 
… Rassurez-vous! Il n'en saura | be décolletée et coiffée d’un tur- | propriétaire 

rien ban pailleté. L'homogénéité n'é. — Bon! Viens me trouver de- 
tait pas plus grande dans le clan! main matin: nous examinerons 
des hommes. Un smoking, contre | la question entre quat'z-yeux. Fi- 
peu de risques que vous fassieZ| une majorité de vestons de cou-!le vite au buffet, en attendant! 
iamgis sa connaissance. N'empê-|Jeur plus ou moins débraillés... | Ah! Yvette. I1 y a une éternité 
che que j'ai désobéi | Sur ce cocktail vestimentaire | que je ne t'ai vue! 


Naturellement! Ce n'est pas 
vous qui irez le lui dire, 11 y a 


Désobéi! Eh bien! Et puis, |tranchait la tenue du maître de Une jeune fille était devant le 
après? |céans, immuable: blouse de tra-| peintre. très brune et très päle, 
Comment... Vous appro®-|vail, par endroits bigarrée à la|avec d'immenses yeux noirs qui 
ver? _ ù , façon d'une palette, et calotte | lui mangeaient le visage. Il s'ex- 
— Ecoutez-moi, ma petite Flo- | 4e velours d'où s'échappaient des | clama: 
rence. Vous permettez, n'est-ce! mèches blanches, assez longues| — Mais tu as maigri, ma pa- 
pas, que je supprime le “made-|et ]égérement enroulées. Vernial | role! Qu'est-ce qui ne va pas, ma 
le” c onieux? Depuis le | avait été fort beau: on louait ja- | petite? Un chagrin d'amour, je 
jo j'ai souhaité deve-!|äjs son visage de Christ. C'était | parie... 
», Je crois vous l'a- | ! 


barbe Et, comme Ja jeune fille ne ré- 
cette | pondait rien: 


| l'époque où il portait la 


aintenant, je vou- | courte avec le 


temps, 


ira gr : barbe était devenue fluviale et,| — Bah! fit-il, ça passera, crois- | 
Lee Me {à de QUOI...) de sa rousseur primitive, ne sub- | moi. Oui, l'oubli viendra. Tu se-! 
de qu sistaient plus que de rares fils|coues la tête? Tu as peut-être 

— De vous-même, pour Com-|fauves.-striant çà et là la masse | raison. Eh bien! en admettant mé- | 
nencer, Le peu que je viens d'en- | hanche. [me... on n’en meurt pas! On en | 
tendre éclaire bien de points L'atmosphère était sympathi- | vit, au contraire... on vit de ses | 
obscurs de votre caractère. Vous aue. Peu de meubles, mais de bon- | souvenirs. On en vit très vieux, 


ne vivez pas. Vous prolongez à |h4 époque. d'un galbe rare et | même. J'en parle par expérience 


plaisir la durée de votre enlan- | Ge bois précieux. Des cuivres, mas- Regarde ça. 

er ge M EL DLs fs ou gracieux, martelés, estam- Il montrait du doigt ses che- 

a \ reflet des autres. Et quand! pés ou ciselés, accrochaient la lu- | veux blancs | 
à plaisir Si VOUS €N |mière, ça et là, à leurs cols éva-! — Ha ha! acheva-t-il, 


retiriez le moindre plaisir, ce ne 
serait que demi-mal. Mais vous 
souffrez de n'avoir pas de volon- 


renflées Mais son rire, cette fois, son- 
dont | nait faux, tandis que la jeune 
Yvette le regardait s'éloigner, de 
ses grands yeux tristes où, sou- 
dain, la surprise apparaissait. 


sés ou à leurs panses 
Sous un éclairage indirect, 
la douceur mettait un fard léger 
aux joues qui en étaient dépour- 
vués, tout en atténuant les pla- 
ques de rouge et d'ocre des au- 
tres, les groupes se formaient se- 
lon le caprice des affinités, sans 
! que le maître de maison y trou- 
| vât à redire Maitre de mäison. 

{il l'était si peu, ce brave Vernia!! 
| On l’eût pris, plutôt, pour un Voi- | peintre lui posa la main sur 
|s sin venu là, sans façons. De ceux | paule 

qu'il recevait, il n'exigeait rien: — Vous, fit-il, 
ni flatteries ni remerciements. Il ! Vous cherchez quelqu'un? 
dispensait, au contraire, avec un — Maitre... pardonnez-moi! 
{rire bon enfant, des paroles af-| -— De quoi? De ne pas être un 


de l'atelier. Sur le seuil, un nou- 
veau venu se tenait, le cou haus- 
sé, en quête, pari les groupes, 
d'une figure de connaissance. Il 


chanceté, — Ça, c'est une raison. Mais 
Il veillait avec sollicitude à ce}si je ne me trumpe, je vous ail 

que chacun eût sa part de rafrai- | vu ici une fois déjà. Rappelez- 

| chissements Soin superflu, dans | moi donc votre nom? 

| 


la plupart des cas Les con- — Ravon. Antoine Ravon 
versations sur l’ari, en effet, sem-{ .— Parfaitement. Un ami de 
| blaient douées d'un pouvoir alté- | Régis. n'est-ce pas? 


[rant. Qu'on parlâät musique, poé- | — Votre mémoire est étonnan- 
{sie ou peinture, qu'on discutât |te, maitre. 
[avec passion une première audi- | — Euh: euh! On fait de son 
tion de Stravinsky, la dernière| mieux pour n'avoir pas le cer- 
| création de Jouvet ou l'exposition | veau trop ramolli. Ha ha! Soyez 
| de la Pléïade, le point final de |le bienvenu, même en l'absence 
[toute controverse était apposé | de Régis. 
| dans la petite pièce où se tenait! -—- Il n'est pas encore arrivé? 
1 Le Novoro du Dr. Pierre pourvoie | le buffet | «— ]l ne viendra pas ce soir 
promple douce et elec bessent Loin de s'en offusquer, le mai- — Oh! 
comlortable de la constipation et des | tre vieilli encourageait ces eéter- — Ça vous chagrine? 
srmplômes tels que mal de tête, indi- assoiffés et_affamés. Volon-| -— Oui. Je ne fais que traverser 


et, en allant d'une gare à 
me suis arrêté chez 


il se fût. #fproprié les pa- | Pari 


Ragueneau | l'autre, je 


Lestion, nervosile, perte de sommeil et 
manque d'appétit, flatulence occasion. | roles du pâtissier 


nés par les éliminations non-chalantes, | Puisque je satisfais un doux 
2 Le Novoroe du Dr. Pierre est un ! faible que ja ei 
lonique stomachique Tout en laissant manger... Enrayez la toux 
+ : ce e 1 “or inc ? LA 
3 Le Novoro du Dr, Pierre d'action | CEUX qui n'ont pas mange | rh l lai 
carminative aide au relachement | La differ ence, cest que Ve r-'1es umes, les malaises 
acide, gazeux et indisposé d'un estomac. | 14 pas un simple dilet- 


ne le o! ?s neau rrêtez-les 
e le bon Ragueneai immédiatement 


“du bâtiment”; et, | es La 

L sa propre peinture se DIANA DROPS 
r vât tr à lus ré- | reconnues à 
ouvât détrônée par de plus re- | le 

| centes innovations,’ avait la sa- | Canada pour 

| tisfaction de ne pas être relégué | 


Le Novoroe est une formule exclusive | 
composee de (pas seulement un eu 

deux), mais 18 des herbes, racines , 
botanicales qui ont prouvées être eflec. | 
tives pour md de 80 ans. Essavez le 


enrayer les 


aujourd'hui et voyez si ce n'est pas | 2 : J 
jones « 0 r r TOUX  tenaces 
juste la médicine dont vous avez be | GanS SON COIN Dar à Reneration dues au 
montante, qui l'appelait “maitre” | RHUMES 


soin. Prenez le Novore dans vatre 
quartier ou bien envoyez chercher 
notre offre spéciale pour faire con 


le catarrhe 
nasal, les 
rhumes de 


avec une déférence empreinte de 


t-ce d'une oeillade at- 


DR, PETER FAHRNEY & SONS CO. | 
Dept. C452-43F 


| aimait à s'entou- | 

existence d'ar- | 
*e par la rotation ac- 
S pauvre globe eni- 
se fût figée} 


2501 Washington Bird. Chiemge 12. ll 
154 Sianley 81. Winnipeg. Man. Cas. 


naissance. * ; poitrine 
ne en node. RÉ 1 suivait les evoiutions Aident à 
ans le grand soulager 
Envoyez ce coupon “Offre | cons, À. : les maux de 
S le’ ‘M t t avait e À sa gorge, l'asthme 
péciale aintenan ui ait l'effet d'un la bronchite 
O C1 - Inclus 91.09, Envoyez moi l se délectait à cette per- Aussi très 
trance de port une bouteille régu- sanèe penlh À efficaces 
| ére de |! onces de NOVORO. | passagere à iaquelie, comme 
Envoyez COD. (Plus les frais). sa femme de ménage met- | gargarisme de 
| FA bon ordre en maugréant. Son la gorge, 
| M 7 vu encore ne picorait ae-c1 d'oreilles 
appr éciation origi- et autres 
| * na} lution des arts ou Vase Direr 
OR, msi es nts de la science, | autre remède 
| | et se mél à la pour la toux pe 
| Bureou de Poste +. cette lui est 


vement 


la mg 


recommandé pour les bouillonne- | 


maitre... c'est plus | 


Vernial marcha jusqu'à l'entrée | 


était en costume de voyage. Le, 
é- | 


regardez-moi! | 


| fables qui trahissaient son indul- | fidèle habitué de mes vendredis? 
| gence, l'excellence de sa mémoi- — C'est que je nhabite pas), 
| re et, parfois, une ironie sans mé- | Paris, maître 


écartez voire 


LA 


les voir. Je n'ai trouvé personne. 
C'est alors que je me suis sou- 
venu Que nous étions vendredi. 
Je croyais au’il fréquentait assi- 
dûment vos soirées 

— Régis est un de mes fidèles, 
en eflet Mais aujourd'hui, c'est 
force majeure. Il est 
monde”, figurez-vous 


savez où, maitre? Puis- 


nm 


“ne craignez pas de 


! faire le voyage de Fontainebleau. 


amateur de ta 
en auto, pour 
ections. 11 doit 
demain dans la matinée. 
pas pu refuser .., cet hom- 
me, trés riche, s'est entiché de 
sa peinture. Un mécène, qui ré- 
ve de s'offrir un peintre à lui, 
me autrefois Jules Il, Ra- 
haé ll fait travailler Régis 
d'aprés des données qui n'ont pas 
toujours son approbation sans ré- 


C'est là 
blea 


au'un 
1 a emmene 


rer ses CO 


en 


te) 


serve... mais Que voulez-vous? 
Il faut vivre avant tout! “Primum 
vivere” Et peut-être, aussi: 


“Primum bibere”..,. Ha ha! Allez 
vite vous rafraîchir, monsieur Ra- 
von! 


Je vous remercie, maître, 
faut que je m'en aille. 
Alors, à une autre fois! Vous 
ez plus heureux, j'espère ... 
jeune } ne tourna les ta- 
près la poignée de main 
d € Sa figure, sans beauté 
lassique 1 respfrant l'intelli- 
gence, paraissait soucieuse. Il se 
heu ans l'antichambre, à un 
nouvel arrivant qui le dévisagea 
avec intérêt, puis le rattrapa alors 
qu'il mmençait à descendre 
l'escalie 
Monsieur! Monsie Tony 
Ravon, je crois? 
Il se retourna 1 main gantéc 
sur la ramp« 
— Lui-même! Je vous remets; 
aus quoique votre nom m'é- 


chappe 
— Docteur 
Régis nous a 


Ludovic Heurtaux. 
présentés l'un à 
l'autre ici même, l'hiver dernier. 
— Exact. Je comptais juste- 
ment voir Régis ici, ce soir. 
—. Moi de même 
En ce cas, vous serez déçu 
comme je viens de l'etre. 
à  Fontainebl 


au jusqu'à de- 


\ain.., et me voici forcé de re- 
curté Mon train est à 22 h. 15. | 
uste le temps de sauter -dans 


un taxi Vous m'accompagnez à 


. ien volontiers 


re 2.6: o 


Lors ls furent assis côte à | 
côte la banquette du taxi, 
Heurtau» tonna: 

Vous avez bien dit: Aus- 
terlitz? Je croyais que vous ha- 


bitiez le Creusot, 

— Vous ne vous 
Mais j'ai auitté mon usine ce 
matin, avec un congé de trois 
jours en poche, Ce congé, je vais 
le passer en Corrèze. 


trompiez pas. 


— AÀ...à Bort-les-Orgues? Ex- 
cusez-moi, monsieur, si je suis 
indist mais il nous arri- 
ve et à moi, de parler 


1 est | 


Je n'ai rien| 
* que je 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 
Le Père Van 


Une montée de deux heures 
dans un sentier abrupte sur le 
|flane d’une colline où les hommes 
{du 17ème régiment d'infanterie 
laméricain se battaient contre les 
armées communistes en Corée, 
itel fut le travail accompli par le 
:chapelain Peter Van Dyke, de 
Green Bay, Wis., le jour de Noël 
Idernier. Sachant ses hommes in- 
capables de descendre pour se 
rendre à la messe, le courageux 
chapelain s'aventura jusqu'a eux 


Il fut récompensé par la réponse 
de ses hommes dont 90 reçurent 


ainte communion. 
(NCWC) 


pieusement la s 


de vous, pu c'est par votre 
interm édiaire que notre camara- 
de Estelle Derysse a été introduite 
au château des Orgues 

— Un #intermédiaire 


| direct! Régis m'a touché deux 
| mots de cela, en effe Donc, 
[vous n'igno: eZ pas que l'accès 


du château m'avait été interdit 
Mais il y a un fait nouveau: une 


| lettre recue ce matin, qui m'in- 
C'est 


[cite à me rendre là-bas 
précisément à ce sujet que j'au- 
rais aimé rencontrer Régis 
le voyez souvent? 

|. — A 
| donner 
commi 
main 

| — Merci! 


un message 
lon sera 


plutôt, non! 
pars... Et puis, 


pas où je vais. Il ne 
drait pas... il se 
idées... Je 


4 il 
l 
| tourmenterait... 


m'a fait traverser 
j'y serai de nouveau 
soir ou lundi et que je le verrai 
à ce moment-là. Qu'il ne s'absen- 
te pas sans laisser chez sa con- 
cierge un mot 


peux le joindre. 
(A suivre) 


ROB Ç ME sb BRIDGE 


par Noël DUCHESNE 


Adresser toutes 


communications concernant le bridge 


au Chroniqueur du Bridge, La Liberté et le Patriote, Winnipeg. 


H-201 

Le sort d'un contrat 
repo que sur peu de chose. 
parfois il suffit, pour at- 
le succés, de savoir quand | 
iment céder une levée. 

1s êtes le déclarant de la 
quelle sera votre 
a 


le p éd 
DONNEUR NORD 
Tous vulnérables 
4 V963 
VA9?2 


N 0 

1 ca Passe 
2 pi l Passe 
4 pi. Passe Passe Passe 

Ouest attaque du trois de coeur, 
let de votre roi vous prenez Ja da- 
[me d'Est. Vous demandez deux 
{rondes d'atout par 
votre roi; Ouest en fournit le qua-| 
re et la dame; et Est, le deux 
et le-huit 

Comment devez-vous mainte- 
nant procéder? 


Les mains N-$S contiennent une 


perdante a- coeur, une a carreau ! 


et une ou deux à trèfle. Vous de- 


vez vous efforcer d'éliminer la 
perdante de coeur. La chose pour- 


rait être possible en développant 


une gagnante à trèfle, mais com- | 


me en touchant à cette suite les | 
adversaires pourraient obtenir 2} 
fois la main, avant que le Mort 
se soit défausse de son petit coeur, 
es auraient obtenu 
cette couleur. 
hance de succès repose | 
de ca reau. Si le par- | 
favorab) e (3-3 chez les| 
saires), vous pouvez jouer 
indifféremn l'as et le roi im- 
médiateme t céder le troisième 
Cependant, en jouant 
s aurez dédaigné une 
succès car il existe une 
> d'obtenir trois 
rreau, même si le partage est 


dans ce cas, qu'Ouest 
ait un h nne ur 
devez denc vous attaquer aux car- 
reaux par le dix. Si Ouest ne cou- 
vre pas, 
de sa carte d'honneur. L'adversai- 
re changera à trèfle, car autre- 


ment il vous serait possible par | 
jeu d'élimination et un passe | 


ur 


in à œ de forcer Ouest à 
r aux trèfles. Votre valet 

de tre est pris par la dame 
d'Ouest. Le retour d'un coeur for- 
ce le jeu de l'as. Le Mort encaisse 
l'as de carreau et Ouest doit four- 
nir sa carte d'honneur. Par votre | 
neuf de carreau vous obtenez une 
(Ouest n'est pas en état de 
| a fourni la dame 
tre roi. Un petit 
'alet a ccorde la main 


levee 


reau vous 
nier coeur et 
u un aut 


souvent 


ifle, Vous avez réalisé votre con- 
trat, car vous n'avez perdu que 
deux trèfles et un carreau. 

La main compiète était: 
V963 
A 92 
A R5 4 
8 


+e+<> 


Si, à la quatrième levée, alors 
[que vous vous attaquez aux car- 
reaux par le dix, Ouest couvre de 
son valet, 


Nord prendra de son as et retour- 
nera le quatre qu'Est devra pren- 
dre de sa dame. L'attaque à tr 


\fle permettra à Ouest d'obtenir 
votre as et|une levée par sa dame, Le retour 


d'un coeur sera pris par l'as du 
Mort, Vous obtiendrez la levée 


{suivante par votre neuf de car- 

{reau. Le jeu du cinq de pique vers 
Île valet accordera la main à Nord 
| et sur le roi de carreau vous écar- 


Votre | 


|que le contrat aui ait pu 


levées 


doubleton. Vous | 


vous laisserez Est gagner | 


re tre- | 


terez votre dernier coeur, 
Le contrat ne reposait que sur 
le jeu des carreaux. 


H-201 
Les mauvais contrats présen- 
tent souvent un côté avantageux: 


celui de piquer l'esprit de 
che, qui tres souvent permet de 


découvrir une variante qui aurait 


permis la réalisation du contrat. 

Ainsi, avec la main suivante, 
Îles joueurs auraient dù s'abstenit 
de gager un petit chelem, les jeux 
INord-Sud ne se complétant pas 


|suffisamment. 


Après une brève étude, le dé- 
clarant en vint à la conclu 


lisé, Est-ce votre opinion? 
DONNEUR SUD 
Personne vuiné: 
4A10954 


vR 10 
 V 102 
4873 
| N 
0 E 
4 D8712 4R V3 
VvV84 vD632 
697653 +84 
+ 2 é$DV36 
s 
é 6 
vAIT7S 
+ARD 
$é AR1054 
S 0 N E 
1 tr. Passe 1p Passe 
13 co Passe 4 tr. Passe 
4 S-A Passe 5 Passe 
(B) 
6 tr. Passe Passe se 


A jeux découverts, pouve 
réaliser le contrat, Ouest atta- 


[quant du cinq de carreau” 
€ 


Bonne sema 


Noel DUCHESNE. 


man est 


lété les plus 
Içais depuis quelques années sont | 


bien jin- 


Vous 


sez. S'il vous plait de me 
pour lui, la 
faite dés de- 


» cette lettre, 
qui a motivé mon voyage... Ou 
Dites-lui seulement 
réfléxion 
faite, mieux vaut qu'il ne sache 

compren- 
ferait des 
veux dire... il se 
pour moi, natu- | 
rellement! Bornez-vous à lui ap-| 
prendre qu'un voyage d'affaires 
Paris... que 
dimanche 


indiquant où je 


vous obtiendrez quand | 
È même trois levées à cette couleur. 


Il peut sembler inutile de poser 
june telle question. En effet, le ro- 
de loin, le plus populaire 


des genres littéraires et nos li- 


ibraires vendent plus de romans !: 
que de tous les autres genres de 


livres réunis. Les livres qui ont 


lus au Canada fran- 


les meiile romans écrits par 
des Canadiens français. Il est vrai 
que nous lisons beaucoup plus de 

vres français que de livres cana- 
diet s'ils n'avaient que des li- 
vres canadiens à vendre, tous nos 
libraires fermeraient leurs por- 


tes, ce serait la banqueroute gé- | 


nérale, pour l'excellente raison 
que le livre canadien ne constitue 


qu'un très faible pourcentage des | 


ventes totales. Mais, si nous pre- 
nons les livres un à un, nous cons- 
tatons qu'un libraire vend beau- 
plus d'exemplaires de ro- 


les Plouffe, la Fin des songes ou 
Evadé de la nuit qu'il ne vend 
d'exemplaires de Ia Mort dans l'à- 
me, la Peste, les Volets verts ou 
la Puissance et la gloire, et cela 

in phénomène intéressant et 
Nos écrivains ont si | 


1 


dû publier la plupart | 


de leurs ouvrages à perte qu'il 
faut nous réjouir de constater que 


nos romanciers au moins peuvent 
aujourd’hui trouver un public 
qui, s’il ne leur permet pas de vi- 
vre de leur plume (sauf Gabrielle | 
Roy), leur assure néanmoins cet | 
auditoire dont ils ont besoin pour 
exercer sur eux-mêmes cette au- 
to-critique qui permet à 


vain de se perfectionner sans ces- | 
se. S'il sait être attentif à cet écho | français beaucoup de romans po- 
A Pr — tant en anglais 


âmes, 
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des romans, et sans doute, à lire, 
plus de romans que de tout at 
genre de livres. 
vant une 
vain de vouloir nier. Mais | tions 
la question se pose alors de savoir | Une 
quel genre de romans o" lit sur- 
tout chez nous? 
question n'est pas facile. Mais les 
libraires nous, disent qu'ils 
souvent étonnés du bon goût de la 
majorité des clients; ceux qui pra- | d'Ardel ou de Magali 
tiquent ce genre de commerce de- | 
puis longtemps, nous disent que la | 
qualité des romans qu'on lit au-|trois ou quatre heures à 
|jourd’ hui au Canada français est | 
nettement supérieure à célle des 
|romans qu'on lisait il y a vingt 
lou trente ans (pour ne pas remon- | 
ter plus loin). 
encore de nombreux lecteurs, les | 
romahciers 
genre Ardel, 
et compagnie sont beaucoup moins |ment plus d'attention et di : 
mens comme Bénheur d'occasion, | lus qu'autrefois. D'autre part, of |flexion pour jout . 
lit beaucoup de romanciers com- 
der Meersch, 


Une première conclusion | 
qui ‘ dégage de cette constata- 
tion de fait est qu'on lit de moins 
en moins chez nous ce qu’ on ap- 
|pelle les romans à l'eau de rose, 
let de plus en plus ceux qui posent 
des problèmes à 
|C'est un indéniable progrès, pro- | 
grès qualitatif encore plus que!,iéis car un roman est d'abord 
quantitatif. Ce progrès, e 

libraires l'observent tous les jours. x 
un écri- | Mais il faut sans doute signaler 
ici qu'on lit également au Canada 
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licier, la majorité des r 
e | dus en librairie son 

Nous sommes de- | supérieure à ceux qui étaient 
situation de fait qu'il dus il y a une ou deux géné 


autre concius \ qu 
| peut tirer de cette constatation 
est que le roman est de moins en 
|moins considéré come un pu 
sont ; passe-temps. Celui qui lisait (ou 
celui qui lit encore) un roman 
né cherche 
évidemment pas à y uver a 
tre chose qu'un prétexte à 


La réponse à cette 


(les péripéties d'une hist 
{finira bien et qui ne 

|pas à réfléchir sur des p 
humains. Ce genre de lc 
un pur passe-temps — on dit I 
expressivement: tuer le tem} - 
insipides du comme la partie de golf ou la pi 

Chantepleure |tie de canasta. Et il faut probable 


Bien qu'ils aient | 


fades, 
Delly, 


exceue,r 
une partie de can: L 
ge que pour lire certain on 


Bernanos, ! 


La Varende, Mauriac, 


s de : nectileure’ to- D'autre part, il y a sans dout 
u : 9 dog vus F0- |beaucoup de lecteurs qui, s'il 
uriout les romans Qui tt Un roman de Mauriac ou 
| va ent à leur auteur un prix litté- |Bernanos, par exemple M: 


sent surtout à l’histoire qui y « 

racontée, à la trame qui s'y déve 
loppe. Disons tout de suite qu'un 
bon roman doit pouvoir intér« 
ser le lecteur de cette manière 
une histoire n'est pas intéressant 
en elle-même, si la trame en est 
mal conduite, le roman est infé 


la conscience. 


tous les et avant tout un récit, une histoi 


re. Ce n'est pas une thèse, ce n'es 
pas un traité, C'est une histoirt 
Mais, si le romäncier est un grand 
romancier, il animera ses person 


u'en 


nt produit dans les | s » tclie ère Vs Do 
peut, en effet, mieux découvrir | français — et jci il est difficile de | Seront pr Re 
€ que son oeuvre représente pa à Icontrôler les faits, parce que la : # À 0e He 
ment # [majorité de ces romans ae sont raie Rita ia cp r# 

Il faut donc constater que, quel- |pas vendus par les libraires, mais |55n une histoire aboutit à une 
le que soit la réponse que l'on par les marchands de journaux et |morale, à une conception de la 
veuille apporter à ia question que de magazines, et ils s .t innom- | vie de ie pe que les personnage 
pose le titre dé cette chronique, Mais le fait reste que, | 4 :omans incarnent devant nou: 


grand publi ic continuera à lire lexcept ion faite pour le roman po- 


Chronique ile, 


diverses espèces d'hommes qu 
ont chacun leur conception de ce 
qu'est la vie, 11 ne s’agit éviden 
Iment pas de transformer ces por 
te-paroles qui exprimeraient 1! 
vues de l'auteur sur tel ou tt 


LE GRAND MAL | problème (c'est la meilleure ma- 


{Spécial à ‘La Liberté et le Patriote'’) 


Une per sonne sur 
aujourd'hui d'une forme quelcon- 
que de l'épilepsie. Le grand mal 
en est la forme convulsive. On 
estime à environ 750,000 le nom- 
bre des pérsonnes qui en 
atteintes aux Etats-Unis. Dans les 
3/4 des c les victimes sont des 


enfants et des adolescents, Chez 
125% des épileptiques seulement, 
| la première attaque ne survient 
| qu'après la vingtième année, 


A quoi est due l'épilepsie? On 


sait depuis longtemps qu'elle est | 
d'irritation | 
Ce foyer 


causée par un foyer 
situé dans le cerveau. 
rritatif peut être une tumeur, un 


ébels ou une cicatrice qui s'est 


formée, soit à la suite d'une in- 


fection, < 
à la suite d'une blessure 
violent sur Ja tête 


fractur 


ec ou san: 


acture du crâne, accouchement 


iifficile, etc.). 


lans un plus grand nom- 
b de cas, 
évidence 


s agit alors 


d’ épi lepsie ‘‘es- 


une lésion cérébrale. La 
il 
du vivant de ces malades 
des ondes électri 
emanant du 
l'on peut enreg 
pareil appelé 
graphe, 


veau et que 
sur un ap- 
électro-2ncéphalo- 


L'épilepsie essentielle survient 
rtout chez l'enfant. On sait que 
l'hérédité joue un grand rôle dans 


sa transmission. En effet, dans| 
33% des cas, il en existe une his- 
toire familiale. Quand celle-ci 


n'est pas évidente, il arrive que | 


parents prés entent des petits 


trouble tels que la migraine, 


des étourdissements ou des per-' 


t t 


tes e connaissance, 


habituelle- 
dans plus 


tique sent 
sa crise, Cal 


de la moi 
prémonitoires 
\ n Ces signes sont 


annoncent ! 


s Co 


ble ertiges, sensations auditi- 
ves (bourdonnements, sifflements, 
ons de cloches, etc), visuelles | 
(iet lumineux ou colorés ot 
même obseurité passagère), ou 
ôdeurs particulières, engourdisse- 


ise abdominal ou mal 


Puis brusquement, la crise écla- 
lade perd connaissance 
muscles se raidissent 


est projeté 


des 

£ a ses 

€ sont dilatées s yeux 

se tournent vers ïe haut, sa tête 
est rejetée en arrière, la respira- 


tout son 


tion est suspendue. P 
! convul- 


t salive s'é- 
] de sa bouche. 1J1l se mort 
c lan , à ou l'importan- 
r un objet entre ses 
prévenir cet accident. 


plongé dans 
auquel fait 


minées, le malade es‘ 
md sommeil, 


ive parfois 
at confusionnel, le 
un automatisme, 


duquel il accom- 
pl actes les plus divers 
dont il ne se rend pas compte 


Certain 
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4234, de la Roche 


200 souffre | tres, sans que la justice puisse 


lits commis au cours de cet état. 

On conçoit facilement combien 
sont | être affecté par leur maladie. Une, de la vie. En 
complexe d'infériorité se dévelop- | qu'il est un passe-temps, le roman 
pe facilement chez eux. Craignant est donc un enseignement (ou du 
sans cesse l'apparition d'une nou- moins peut l'être): il est un mi- 
velle crise, 
même rythme que les autres, 


La réhabilitation de ces mala-|sique et moral de l'homme, Et 
des pose un problème d'une im-|par là, 
portance primordial 
battre chez eux le 
let les convaincre que leurs crises 
{ne constituent pas une calamité, 
mais qu'elles ne sont qu'un trou- |PlOPr 
{ble passager comparable à l'ap- Si le lecteur peut tout simple- 
parition périodique chez certai- 
|nes personnes, 
| de règles douloureuses, 
L'éducation du public doit aus- 
i être entreprise, 
celle des autorités 
employeurs. Ces derniers doivent 
éviter de rejeter 
s'imaginant 
d'une maladie incurable ou abru- 
tissante. Rien n'est plus loin de! 


comme la méningite, soit | 
(coup | 


on ne peut mettre en 
aucune cause. On dit 


ielle”. Jamais, à 1 ‘autopsie de 
sujets, on n'a pu découvrir 
seule | 
anomalie que l'on puisse déceler | être grandement amélioré par les 
nouveaux médicaments anticon- 
vulsivants, Et si ces derniers sont 
| associés à une plus grande com- 
préhension de l'entourage, ils peu- 
contribuer 
| procurer à ces malades une exis- 
tence normale. 


é des cas, des signes | 


varia- | 


le surprend | 


les convti ulsions ter-! 


de grande confu-| 
t d'un violent mel; 
qu'au | 


sont même allés jusqu'a | 
commettre des vols ou des meur- 


nière de tuer la vie, d’en faire de 
simples mannequins), mais tout 
personnage vraiment vivant mon- 
tre par ses pensées, ses paroles, 
ses réflexes, sa conduite, ses ac- 
tions ce qu'il est; il nous fait tou- 
cher du doigt son âme et il peut 
nous permettre de mieux com 

peut prendre certains aspects de l'hom- 

même temps 


responsables de ces dé- 


des épileptiques 


ils n'osent vivre au |roir dans lequel nous pouvons a- 
percevoir les traits du visage phy- 


il est beaucoup mieux 
. 11 faut com- lau’un amusement. C'est ce qu'il 
écouragement |faut savoir découvrir derrière les 
actes des personnages de roman 
une image d'un aspect de notre 
e coeur. 


ment s'amuser à découvrir com- 
de la migraine ou!ment Sherlock Holmes ou l'in 
pecteur Maigret trouvera la clef 
de tel crime. il peut aussi décou 
vrir chez Thérèse Desqueyroux 
à quelle misère peut conduire 
crime et, chez le curé de campa 
gne de Bernanos, quelle est 
puissance de la grâce pour trans 
{former dans l'homme mêmi 
qu'il y a en lui de plus m 
ble. Nous sommes ici en pré 
ce d'oeuvres dont le poids humain 
n'est pas le même: tout le proble- 
me consiste à savoir si nous pré 
férons les plus pesantes ou les 
lus légères, et cela seul peut nou 
illuminer sur notre propre poids. 
“Dis-moi qui tu fréquentes, je te 
dirai qui tu es”, dit le vieux pro- 
|verbe: cela est vrai des romans 
leomme des hommes. 


en particulier 
scolaires et des 


ces malheureux. | 
qu'ils souffrent, 


car l'épileptique peut 


efficacement à 
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Le meilleur spectacle 
au monde 


Si l'on peut appliquer cette célèbre 
expression américaine à autre chose 
qu'à un divertissement, c'est bien la 
production industrielle des nations de 
l'Ouest qui mérite le mieux l'enthou- 
siasme de pareille description. 


Or, le Canada joue un grand rôle 
dans ce spectacle. Et, l'industrie tex- 
tile canadienne, qui compte le plus 
grand nombre d'employés de toute 
l'industrie manufacturière, qui paie 
la plus forte somme globale en salai- 
res et dont les fabriques sont bien ré- 
parties à travers les petites munici- 
palités du pays, mérite vraiment l'un 
des premiers rôles dans “le spectacle” 
canadien. 


Dans tout cet effort, la part de Ja 
Compagnie Dominion Textile Limi- 
tée est extrêmement importante, 


La Compagnie Dominion Textile Limitée 


Fabricants des produits 


